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	GRUNDTVIG

ATELIER



PROGRAMME EFTLV

ATELIER THEMATIQUE GRUNDTVIG

 RAPPORT FINAL 2009

 (période contractuelle 01.09.2009 – 31.08.2010)

Ce rapport est considéré comme votre demande de paiement pour le versement du solde de la subvention. Veuillez vous référer à l’Annexe III de votre contrat pour des explications sur le mode de calcul du solde final de la subvention.

Date limite d’envoi : 60 jours après la fin de l’Atelier et au plus tard le 31 octobre 2010 à l’adresse suivante : Agence 2e2f, Service Grundtvig – Ateliers, 25 quai des Chartrons, 33080 BORDEAUX Cedex

La Partie A concerne la réalisation de la l’Atelier en tant que tel.

La Partie B concerne uniquement les participants

La Partie C est votre déclaration de dépenses

L’Annexe 1 : Rappel des règles budgétaires

L’Annexe 2 est le formulaire individuel d’évaluation finale que chaque participant (français et européen) à l’Atelier doit remplir. (version anglaise ou française)

Justificatifs : joindre obligatoirement les copies des documents suivants :

· les Attestations de présence individuelles signées par les participants

· les listes d’émargement journalières signées par les participants

· les formulaires individuels d’évaluation originaux de chaque participant

· les Attestations de participation à une PPLC signées par les participants ou les justificatifs 

informations generales

	N° de contrat


	2009-1-FR1-GRU13-06793

	Titre de l’Atelier


	“l’Entre-deux”, ateliers de recherches sur les espaces de rencontres entre cultures et langages par la pratique artistique (conte et arts visuels)

	Acronym (si applicable)
	

	Nom de l’organisateur 
	Les Têtes de l’Art

	Dates de l’Atelier


	Du 22/02 au 4/03/10

	Lieu de l’Atelier


	Marseille, le Parvis des Arts


	Liste de contrôle :
	

	Le rapport contient les parties A / B et C dûment remplies :
	 FORMCHECKBOX 


	Les Attestations de présence et les formulaires d’évaluation de chaque participant sont joints
	 FORMCHECKBOX 


	Le rapport est tamponné et signé par le représentant légal :
	 FORMCHECKBOX 

	et la personne de contact :
	 FORMCHECKBOX 


	Une copie électronique (CD, DVD, ou clé USB) du rapport final et des annexes est fourni :

(Si la taille du rapport + annexes est inférieure à 750 ko, il peut être envoyé par email à :

maude.sire@2e2f.fr en précisant le numéro de contrat et le nom de l’organisme)
	 FORMCHECKBOX 



INFORMATION SUR L’ORGANISATEUR

	Nom légal complet de l'organisme:
	Les Têtes de l’Art

	Type d’organisme :


	Association de médiation artistique

	Statut juridique :
	X Privé 
	 FORMCHECKBOX 
 Public 
	Taille (Nbre d’apprenants)
	+ de 500/ an

	 Orientation commerciale
	 FORMCHECKBOX 
 Lucratif  
	X Non lucratif 
	

	Adresse
	N° / Rue 29, rue Toussaint



	Code postal
	 13003
	 Ville
	Marseille
	Région
	Provence Alpes Côte d’Azur

	Pays
	FRANCE
	Domaine d’action
	Médiation artistique, accompagnement de projets artistiques participatifs, mutualisation de matériels, d’espaces et de compétences.

	N° d’identification national (si applicable)
	405 103 169 000 42   
	Agence nationale
	Agence Europe-Education-Formation-France

	Site web
	www.lestetesdelart.fr
	E-mail :
	contact@lestetesdelart.fr


personne de contact

	Civilité 
	 Mlle
	Prénom
	Linda

	Nom
	ECALLE

	Service 
	Projets internationaux

	Fonction/ 
	Chargée de développement culturel et artistique

	Adresse travail
	(si différent de ci-dessus) N° - Rue

	Code postal
	
	Ville
	 

	Pays
	

	Téléphone 1
	04 91 50 77 61
	Téléphone 2
	

	Mobile
	06-45-69-74-70
	Fax
	04 91 62 02 31   

	E-mail
	linda@lestetesdelart.fr


Déclaration du bénéficiaire : 

à signer par la personne légalement autorisée à signer pour le compte de votre institution et par la personne de contact.

	« Nous, les soussignés, certifions que les informations contenues dans ce Rapport Final sont correctes à notre connaissance et demandons, par la présente, le paiement du solde de la subvention »

	Date:                                     Lieu:

Nom et fonction de la personne de contact :

Linda ECALLE, chargée de développement culturel, coordinatrice des ateliers thématiques

Signature de la personne de contact :
	Date:                                  Lieu:

Nom et fonction du représentant légal 

Sam KHEBIZI, directeur

Signature du représentant légal 

Cachet de l’institution/organisation (si existant)


Partie A (déroulement de l’atelier)

1. CONTENU DE L’ATELIER

	Mise à jour du Résumé de l’Atelier: veuillez donner une brève description de l’Atelier tel qu’il s’est déroulé (max. 250 mots). Veuillez noter que cette description pourra être utilisée pour des publications. Les éléments suivants doivent être décrits: durée de l’Atelier, nombre de participants, thème, activités, résultats etc.

 

	La migration est un facteur important dans l’érosion des frontières traditionnelles entre les langues, les cultures, les groupes ethniques et les états-nations. La migration n’est pas qu’un simple acte de passage de frontières, mais plutôt un long processus qui influence les vies des personnes impliquées.

Nous avons traité ces questions à travers le thème de « l’Entre Deux », afin de chercher ensemble les espaces de rencontres entre les cultures et les langages. 

Cette recherche, durant 10 jours, s’est appuyée sur deux supports artistiques : le conte avec Stéphanie JAMES et les arts visuels avec Chloé FRANCESCO TRENTI, pour expérimenter avec 12 participants européens, de 20 à 70 ans, provenant de 6 pays différents, une approche où l’on peut se comprendre au-delà d’une langue et d’une culture partagée.

À travers des outils artistiques, des expériences corporelles et visuelles et des exercices d’écritures, les participants ont travaillé à :

- développer une palette d’expression de soi, facilitant la rencontre de l’autre en dépassant les barrières linguistiques 

- développer la confiance en soi et la richesse de son identité multiple, à la rencontre de plusieurs cultures

- faire dialoguer ce qui, en nous souvent, s’oppose avec une nécessité de choix

- développer une réflexion partagée et une éducation informelle sur les thèmes de la migration, de l’exil, de l’intégration et de l’interculturalité. 

- s’approprier et être en situation de transmettre des exercices et outils concrets pour acquérir des compétences interculturelles, notamment de médiation interculturelle (comme raconter une même histoire en plusieurs langues avec des gestes compris par tous, au-delà des mots ou des manipulations de matières : peinture, crayon, collage…) 
Les ateliers thématiques ont associé 3 temps : connaître, pratiquer et voir :

1/ Un temps préparatoire a été proposé par la sociologue Françoise LORCERIE sur « l’entre-deux » vu à travers les sciences sociales et à partir des questions des intervenants et participants 

2/ Des ateliers de pratiques artistiques en journée à partir de matières apportées par chacun (objets précieux représentant leur pays, tissus, cartes postales et géographiques, contes et journaux de leur pays)

3 /Deux évènements ouverts à tous publics : une soirée conte musical « Entre-deux rives » de la compagnie les Racines du vent et une soirée projection-témoignages autour du documentaire « les Choix de Valentin » sur les différents modes d’accompagnements des personnes en situation de migration. Avec les témoignages de la réalisatrice Marine PLACE, du Réseau d’Education Sans Frontière, de l’association Approches Cultures et Territoires, de la sociologue Françoise LORCERIE et des participants européens des ateliers thématiques « l’Entre-deux ».

Un DVD associant vidéo, images, sons et textes sera réalisé à partir de ces 3 temps. 

Il sera pensé à la fois comme un témoignage de l’expérience vécue mais surtout comme un support de travail permettant de transmettre et diffuser des outils et exercices concrets dans ce domaine.




2. OBJECTIFS ET RESULTATS DE L’ATELIER

2.1 Objectifs de l’Atelier

	Jusqu’à quel niveau les objectifs de l’Atelier décrits dans la candidature ont-ils été atteints?

 FORMCHECKBOX 
1: très peu
 FORMCHECKBOX 
2: peu
 FORMCHECKBOX 
3: assez
X 4 : beaucoup


 FORMCHECKBOX 
5: totalement accomplis

	Si vous avez coché les cases 1 ou 2, veuillez expliquer quels objectifs n’ont pas été atteints et pour quelles raisons :

	


2.2. Programme de l’Atelier

	Avez-vous respecté le programme journalier tel que prévu dans la candidature ?

 FORMCHECKBOX 
 Oui                                                       X Non 

Si le programme est différent de celui indiqué dans la candidature, veuillez expliquer la raison de ces changements :

	Une trop grande rigidité dans l’application exacte du programme aurait nuit au bon développement des ateliers, dans la mesure où nous avons souhaité tenir compte à la fois des propositions spontanées des participants (comme celle d’aménager un temps pour que chacun puisse présenter des vidéos ou photos apportées de leur région) et de celles des intervenantes en réponse aux réactions des participants. 

Nous avons également été attentifs à leur état de fatigue physique et à leur émotivité : ces 10 jours d’ateliers ont été une expérience dense et riche et la thématique abordée a touché, pour tous les participants, de nombreuses cordes sensibles.  




Veuillez fournir des informations détaillées sur le déroulement du programme :

	Jour
	Date
	Activités / programme détaillé matin et après midi

	Arrivée

(Si different du jour 1)
	21/02
	Après-midi : arrivée des participants

Soir : pot d’accueil des participants. Partage d’aliments et boissons typiques des différents pays, apportés par chacun.

	1
	22/02
	Matin : 
Temps préparatoire : « l’Entre-deux » qu’en disent les sciences sociales ? par la sociologue Françoise LORCERIE, à partir des questions des intervenants et des participants.

Après-midi : 
Présentation des intervenants et des participants, avec une invitation à verbaliser sa représentation de l’entre-deux et ses attentes de cette formation.
Travail corporel, inspiré de l’Art martial sensoriel, autour des thématiques de la place et de l’entre-deux. Mises en jeux corporelles seul dans le groupe, pour éprouver la notion de situation dans l’espace et de relation à la place ; puis à deux, pour éprouver les espaces de rencontre et de séparation, et l’espace de l’entre-deux ouvert par la séparation des corps dans l’espace. Mise en mouvement des représentations.

	2
	23/02
	Matin :
Sensibilisation au spectacle « Entre deux rives » par le biais de contes racontés et prolongés de jeux d’expression :  
- Gyptis et Protis, légende de la création de Marseille : 
1) Stéfanie James raconte l’histoire. Une des participantes  raconte l’histoire en italien, en simultané. 
2) Conter l’histoire de manière collective, en cercle. En suivant le sens du cercle et la chronologie de l’histoire, chacun raconte une partie de l’histoire, dans sa langue maternelle, en se l’appropriant (ajouts d’éléments, changements de ton…). La parole se passe ainsi en essayant de comprendre à quel endroit de l’histoire nous en sommes malgré le brouillage de la langue. L’exercice est refait en prenant conscience de ce qui permet la compréhension au-delà des mots (intonations, investissement émotionnel, gestuelles, mimiques…).
- Thésée et le Minotaure (mythologie grecque) :
1) Stéfanie James raconte le mythe.
2) Travail autour du symbole du labyrinthe. Chacun raconte son labyrinthe imaginaire, à partir de supports visuels de labyrinthes. Accompagnement à faire le lien avec les labyrinthes que l’on peut rencontrer dans sa vie, et les labyrinthes que peuvent impliquer les situations d’exil et d’entre-deux.

Après-midi : 
Atelier d’arts plastiques : entre Terre et Ciel. 

Dans un carré de 20cmX20cm, chaque participant crée, à partir de papiers découpés ou déchirés dans les revues apportées par les participants ou celles mises à leur disposition, deux entités colorées représentant leur terre et leur ciel du moment : fluidité du ciel, rugosité de la terre avec les couleurs, le ressenti de chacun. Choix de la mise en page, quelle quantité de terre et de ciel obtiendra-t-on? Quelles en seront les couleurs? Présentation des réalisations de chacun par une parole libre sur leur image.

Soir : 
Spectacle “Entre-deux rives”, conte musical de la compagnie les Racines du Vent, programmé au Parvis des arts. Rencontre avec l’équipe artistique.

	3
	24/02
	Matin : 
Atelier d’écriture : les marelles de « l’entre-deux », en langue maternelle :
1) Dessiner une marelle, avec 7 cases centrales,  une case de début (communément appelée Terre), une case de fin (communément appelée Ciel). 
2) A la place des mots Terre et Ciel, écrire les deux mots de son entre- deux. 
3) Dans les 7 cases centrales, écrire les mots de l’entre-deux, comme un pont reliant les deux premiers mots.
4) Ecrire 7 verbes de déplacement. 
5) Créer le texte de l’entre-deux, en associant librement les mots de l’entre-deux et les verbes de déplacement.
6) Lecture des textes écrits en langue maternelle, avec une invitation à écouter au-delà du sens. Qu’est-ce que l’on comprend au-delà de la compréhension de la langue ? Qu’est-ce qui nous parvient à travers l’écoute du rythme de parole, des émotions, de la gestuelle… ?
Chacun  partage ce qu’il a ressenti en écoutant les textes.

Débat spontané sur ce qui relève du culturel et ce qui relève de l’humain. Qu’est-ce qui est universel ? Qu’est-ce qui nous permet de nous comprendre malgré les barrières de la langue ? 
Discussions sur le mal du pays, qu’est-ce qui l’anime ? Qu’emporte-t-on avec nous, en nous, de nos rencontres, nos déplacements, nos migrations ? 

Après-midi :
visite du plus vieux quartier de Marseille, le quartier du Panier, évoqué dans le spectacle « Entre deux rives ».

	4
	25/02
	Matin : 
Atelier d’arts plastiques : La Valise de l’entre-deux                     
Dans un carré de 20cmX20cm
Quels sont les objets que vous emporteriez avec vous si vous deviez partir, migrer?

Notion d'objet assez vaste, une couleur, une chanson, une émotion peuvent évidemment faire partie de la valise.

Technique mixte

Après-midi  :
Atelier d’écriture : les marelles de « l’entre-deux », en langue française :
Même consigne que la veille, mais dans la langue étrangère commune dans le cadre de ce stage, le français. Il ne s’agit pas de faire une traduction de la marelle d’hier, mais de laisser venir les autres mots de l’entre-deux, qui surgissent de cette nouvelle langue et de ce nouveau jour.

	5
	26/02
	Matin :
Temps de parole à mi-parcours.
Temps de bilan mais également temps d’échange autour de la présence de la caméra, sur le rapport à la trace, prolongeant sur des questionnements sur le thème de la transmission : Quel support peut nous aider à transmettre les outils expérimentés lors du stage ? Comment chacun envisage la transmission des apprentissages reçus, dans le cadre de son activité professionnelle ou dans un cadre plus informel ?

Après-midi :
Atelier d’arts plastiques : Marelles d’images
Format : 20x20 
A partir de mots et de verbes travaillés avec Stéphanie, création non plus d'une autre phrase mais d'une image. Comment passer de l'écriture à la peinture? Se donner le même temps de réflexion, de maturation. Utilisation de la gouache.

	6
	27/02
	Matin et après-midi :
Travail sur le thème de la frontière :
1) Stéfanie James raconte les trois petits cochons. Suivi d’une discussion sur la notion de frontière à partir de la symbolique du conte.
2) Travail corporel à partir de la perception de la peau comme une frontière, afin de mettre en mouvement la notion de frontière. De la frontière de séparation vers la frontière de protection et d’espace de mise en relation.
3) Travail corporel à deux, inspiré de l’Art Martial Sensoriel, par un jeu de kokyu. Comment être en relation avec l’autre sans me perdre ? Comment être en relation avec moi, sans perdre le lien à l’autre ? Mise en mouvement des questions d’entre-deux terres, d’entre-deux langues, d’entre-deux cultures ; Comment m’intégrer sans me perdre ? Comment accueillir la culture du pays d’accueil sans perdre la relation à ma culture d’origine ?
4) La distance juste : Une personne face au groupe, va chercher la place juste face au groupe, par un jeu d’avancées et de reculs. Accompagnement à sentir dans son corps les repères perceptifs qui nous informent de la place juste : ni trop près, ni trop distant. A travers ce petit jeu, nous avons pu observer le rapport singulier de chacun à la place face au groupe, et en extension, les habitudes culturelles du rapport à la distance juste. Invitation à ne pas juger la place choisie par l’autre (« elle est distante », « il m’envahit »), mais juste à repérer le besoin de chacun selon ses habitudes culturelles et/ou ses spécificités individuelles. Nous réalisons que ce rapport à la distance juste face à un groupe, face à l’autre, peut déjà être source d’incompréhension et de conflit entre les cultures.
5) Invention d’histoires sur le thème de la frontière, de la rencontre et de la transmission, à partir des Matriochka : 
4 groupes de 3 personnes, avec une attention à mélanger les origines culturelles. Chaque groupe raconte l’histoire inventée à trois.



	7
	1/03
	1er Mars : jour des Martisor
Le matin, les participants de Roumanie et de Bulgarie nous ont fait partager la tradition de l’accueil du Printemps, en nous offrant à chacun des Martie Shore, petits bracelets de laines blanche et rouge entrelacées. Ils nous ont raconté le déroulement de cette tradition et cette symbolique. Ce partage a imbibé nos histoires du matin…

Matin :
Invention d’histoires corporelles :
1) Travail corporel en groupe : jeux d’écoute, mise en gestes des couleurs rouge et blanche, transformation de gestes... 
2) Evolution d’un geste qui se transforme de personne en personne, à travers le cercle. Trois personnes regardent l’évolution gestuelle à travers le groupe et s’imaginent l’histoire racontée.
3) Chaque « écoutant » raconte l’histoire qu’il s’est racontée à partir du mouvement du groupe.

Après-midi :
1) Diverses personnes racontent des contes de leur pays, dans leur langue. Une nouvelle occasion de s’entraîner à comprendre au-delà de la barrière de la langue et de travail l’investissement corporel et émotionnel dans l’expression.
2) Travail des failles en statique : prolongation du travail sur la frontière,  jeu à deux inspiré de l’Art Martial Sensoriel, où chacun accompagne l’autre à se construire une solidité dans la maison qui ne nous quitte jamais : notre corps.
3) Maison-Frontière-Pont-Rencontre :
- Proposition de dessiner graphiquement, en quelques traits, notre représentation de ces quatre mots. Regarder les représentations de chacun. 
- Proposition de faire un dessin  qui rassemble ces 4 mots. Observer et échanger sur ces notions sur lesquelles nos représentations évoluent au fur et à mesure des jours de stage.

Soirée : 
Projection-témoignages autour du documentaire « les Choix de Valentin » sur les différents modes d’accompagnements des personnes en situation de migration. Avec les témoignages de la réalisatrice Marine PLACE, du Réseau d’Education Sans Frontière, de l’association Approches Cultures et Territoires, de la sociologue Françoise LORCERIE et des participants européens des ateliers thématiques « l’Entre-deux ».

	8
	2/03
	Matin  :
1) Echauffement corporel 
2) Travail sur la confiance avec le jeu de l’aveugle :
- guider l’autre avec l’appel de son prénom, sans direction précise.
- guider l’autre avec l’appel de son prénom et des croisements de personnes.
- guider l’autre avec l’appel de son prénom et une direction précise et des obstacles surprises.
- l’aveugle effectue le même trajet, sans guide, mais avec une direction précise.
A chaque étape, partage des sensations vécues par les aveugles et par les guides. Mise en lien entre le jeu et la vie. A travers ce jeu simple, chacun a pu évaluer son rapport à l’autonomie et à la prise en charge. Questions importantes à soulever pour des personnes amenées à travailler  avec des migrants.
3) Jeu de la distance juste, avec le reste du groupe.
4) Jeu de l’équilibre du plateau, comme l’équilibre dans la vie. Accueil des déséquilibres et adaptation.
5) Lecture de deux livres illustrés abordant de manière créative la question de l’entre-deux :
- Petit bleu Petit jaune – Leo Lionni (école des loisirs)
- Elliot le petit crabe – Jean Vincent Sénac (JV Senac)
6) Crapaud et Abeille :
- Stéfanie James raconte l’histoire du crapaud et l’abeille, conte traditionnel d’Afrique de l’Ouest qui aborde la thématique de façon ludique, accessible aux enfants. 
- Conte multilangues : en cercle, la parole circule, nous racontons de manière collective cette histoire.
- Conte en onomatopées : en cercle, nous racontons la même histoire avec des onomatopées et des bruitages.

Après-midi : atelier d’arts plastiques
Les frontières extérieures, intérieures. Les participants forment trois groupes. En reprenant l'exemple de Max Ernst, chaque groupe dessine ou peint un corps humain et y inclut en collage, non pas les mots qui nous viennent à l'esprit comme l’avait fait le peintre, mais les frontières que nous nous représentons. Comment délimiter ces espaces? Quels en sont les frontières, les ponts, les espaces de vie? Comment les représenter?

Le collage est réalisé à  partir de cartes postales, de cartes géographiques ou routières amenées par les participants.
Réalisation d’une Femme Monde, d’un Homme Monde et d’un Enfant Monde.

	9
	3/03
	Matin: : 
Echauffement corporel, travail de rythmes

Invention d’histoires à partir des objets précieux que chaque participant a apporté de son pays, sur le thème de l’entre-deux :
Le groupe est réparti en 4 groupes de 3 personnes. Les groupes sont constitués de façon spontanée, à partir des liens qui s’imposent entre les objets précieux.
Chaque groupe présente l’histoire inventée au reste du groupe.

Après-midi: 
Retours sur les régions de résidence des participants. Présentation orale, projections vidéos.

	10
	4/03
	Matin et après-midi:  Présentation de l’association les Têtes de l’Art et visite de ses locaux. Projection de court-métrages et clips participatifs, réalisés par le Conseil Régional des Jeunes PACA accompagné par les Têtes de l’Art, sur les thématiques de diversité culturelle, religieuse et sexuelle. 

Temps de valorisation, d’appropriation et de transmission entre participants, de l’expérience vécue durant ces 10 jours. Chacun est mis en situation d’animer leurs propres exercices en s’inspirant des notions et techniques abordées en conte, expression corporelle, vocale, arts visuels. Ce temps de réappropriation et transmission est une forme de bilan en action. Notre volonté était d’accompagner les participants vers la transmission, en leur offrant en ce dernier jour de stage, l’occasion de mettre en action les apprentissages acquis au cours de ces 10 jours de formation. Chaque participant a choisi l’exercice qui lui avait semblé le plus pertinent et qu’il se sentait de transmettre. Chacun se l’est approprié et transmis au groupe. L’intervention de chacun a été l’occasion de parcourir le panel des outils expérimentés. Ce temps de Bilan-Transmission a été entièrement filmé, dans l’objectif de la réalisation d’un support vidéo leur permettant un partage de leur expérience et une trace de travail sur laquelle s’appuyer pour la mise en place d’ateliers dans leurs propres structures.

	Départ

Si différent du dernier jour 
	5/03
	Départ des participants.


2.3. Impact de l’Atelier

	Quel a été l’impact de l’Atelier sur les apprenants? 

	Impact sur les apprenants

	X  amélioration des compétences sur le thème de l’Atelier

 FORMCHECKBOX 
 amélioration de la maîtrise de langues étrangères

 FORMCHECKBOX 
 amélioration des compétences en informatique et NTIC

X  amélioration des compétences sociales

X  amélioration de la motivation

X  amélioration de la confiance en soi

X  amélioration des connaissances sur la France et la culture française et les pays des autres participants et leur culture 

 FORMCHECKBOX 
 autre impact, précisez :




	Veuillez décrire tout impact que vous avez noté sur votre organisme et/ou sur la communauté locale:

	Mise en perspective du thème abordé en se reconnectant davantage à des associations du territoire oeuvrant dans l’accompagnement de personnes en situation de migration. 

Ce travail de mise en réseau a notamment eu lieu grâce à l’organisation de la soirée projection-témoignages autour du documentaire « les choix de Valentin ». L’intérêt était pour nous de relier les différentes approches pouvant exister : l’accompagnement d’urgence face aux expulsions et l’information juridique et sociale pour le réseau d’éducation sans frontière ; l’accompagnement éducatif et social proposé par l’association Approches Cultures et Territoires à travers le projet « si loin, si proche » pour améliorer l’accueil des nouveaux migrants et l’approche éducative et artistique développée par notre association les Têtes de l’Art.

L’occasion aussi de mettre en place plusieurs partenariats, autour des ateliers thématiques, entre notre association et le Parvis des Arts, lieu de diffusion culturelle et le cinéma les Variétés, à Marseille.



2.4. DISSEMINATION ET UTILISATION DES RESULTATS: Veuillez joindre en annexe une copie de tout support de communication utilisé (coupures de presse, newsletter etc.)

	Comment avez-vous informé des résultats de l’Atelier, le personnel de votre organisation, le groupe cible, d’autres institutions de la communauté locale?

	Durant les 10 jours d’ateliers, tous (permanents, CA et adhérents de notre association ; les participants et d’autres institutions de la communauté locale) ont été conviés aux deux soirées ouvertes aux publics : 

· Le spectacle de conte musical « Entre-deux rives » programmé sur notre proposition au Parvis des Arts  

· La soirée projection-témoignages au cinéma les Variétés. 

Ces temps d’échanges et de rencontres nous semblent importants à mettre en place au fur et à mesure des avancées des ateliers.

A l’issue des ateliers, un DVD sera réalisé associant vidéo, images, sons et textes à partir des ateliers et du temps préparatoire. 

Il sera pensé à la fois comme un témoignage de l’expérience vécue mais surtout comme un support de travail permettant de transmettre et diffuser des outils et exercices concrets dans ce domaine.
Ce DVD sera envoyé à chaque participant, ainsi qu’aux partenaires du projet et pourra être mis à disposition de tout organisme susceptible d’être intéressé comme les associations oeuvrant à l’accompagnement de personnes en situation de migration (la CIMADE, forum réfugiés, l’Office  des migrations internationales, ATD Quart Monde…), le CRDP, des centres de formation,  ou les réseaux de bibliothèques et centres de documentation.




	Comment pensez-vous que les résultats et les productions de l’Atelier pourraient être utiles pour d’autres utilisateurs?

	Les ateliers de recherche réalisés proposent des outils et exercices concrets à s’approprier pour renouveler des pratiques personnelles ou professionnelles en matière d’interculturalité.

La particularité de notre approche est qu’elle s’appuie sur des outils artistiques faisant appel à la sensibilité des personnes impliquées et qu’elle s’attache à travailler autour des espaces de rencontres permettant de rentrer en communication sans forcément partager une langue ou une culture commune. 

Par exemple, les résultats et production des ateliers pourraient intéresser des enseignants ou des formateurs ayant des personnes migrantes dans leur groupe d’apprenants, les enseignants de langues étrangères peuvent être particulièrement concernés ; des travailleurs sociaux en lien avec des personnes migrantes, ceux travaillant dans le domaine de l’alphabétisation notamment.

Dans le cadre des actions d’animation de réseau que nous organisons chaque année, une journée form’échanges pourrait permettre de transmettre ces outils et les faire expérimenter à d’autres artistes de notre réseau, pour qu’ils puissent les intégrer à leurs pratiques et les adapter dans d’autres domaines artistiques.




3. GESTION DE L’ATELIER

3.1. Organisation pratique et logistique 

	Veuillez décrire l’organisation logistique de l’Atelier (y compris l’hébergement et la restauration des participants)

	Date d’arrivée : le dimanche 21/02, accueil à partir de 12h. Chaque participant a été accueilli par un membre de l’équipe des Têtes de l’Art, à l’aéroport de Nice, Marseille, gare de Marseille et sur le vieux port pour les arrivants en voiture jusqu’à l’hôtel où ils étaient hébergés. 

Date de départ : le vendredi 5/03/10. Les participants partant le matin de la gare de Marseille ont été accompagnés jusqu’à la gare par la coordinatrice. Ceux partant l’après-midi de l’aéroport de Marseille, ont pris la navette au départ de la gare.

Durée et dates : un stage de 10 jours effectifs d’ateliers du 22/02 au 4/03/2010, relâche le dimanche 28/02/10. 

Horaires variables en fonction des évènements de la veille: principalement de 9h30-12h30/14h00-17h00. 

Lieu des ateliers : à Marseille au Parvis des arts, 8, rue du Pasteur Heuzé 13003 Marseille

Hébergement : Hôtel Vertigo, 42, rue des petites maries, 13001 Marseille. 

Au coeur de Marseille, à 500 m du Vieux Port et à 5 min à pied de la gare, un charmant hôtel accueillant, dans l’esprit méditerranéen et du mélange des cultures. Décoré avec goût, il propose de multiples services : wifi, bar et snack, cuisine collective, salon cosy, cour ombragée. (www.hotelvertigo.fr)

Transport entre le lieu d’hébergement et des ateliers : A pied, 15 minutes. 

Déjeuners : En alternance, livrés sur place au Parvis des Arts par le traiteur « Chez Marius » (cuisine traditionnelle provençale) et « Rouge Belle de Mai » ou pris dans des restaurants du quartier :le Zmen, (cuisine algérienne contemporaine et allégée) et les grandes tables de la Friche, à la friche de la Belle de Mai. 

Dîners : En alternance dans des lieux choisis par notre équipe variant les influences culturelles culinaires ou les quartiers de Marseille: « Sur le pouce » (cuisine Tunisienne) ; le « Paradox » (restaurant et concert) ; la « Caravelle » (offrant une vue imprenable sur le vieux port) etc.

Des chèques déjeûners de 15 € ont également été distribués pour les soirées « quartiers libres ». Un pique-nique a été livré le matin à l’hôtel pour la journée de relâche.

	


3.2. Recrutement / sélection des apprenants

	Veuillez décrire votre plan de communication, le processus de sélection des apprenants, et quels en ont été les résultats (ie avez vous rencontré des difficultés pour recruter des participants, si vous avez été submergé par les demandes comment l’avez vous géré, pensez vous avoir réussi à atteindre votre groupe cible etc.)

	Le plan de communication :

L’association les Têtes de l’Art a tissé de nombreux liens en Europe, avec des organismes travaillant en lien avec des personnes migrantes ou les questions de la migration et de l’intégration. 

Elle s’est appuyée, entre autres, sur ces structures relais pour informer, promouvoir et sélectionner les potentiels participants : 

-« l’institut pour les migrations » à Oerlinghausen, Allemagne 

- l’organisme de formation « De Avondschool » à Ostend, Belgique 

- l’organisme de formation « CEPA Joaquin Sorolla» à Madrid, Espagne 

- le réseau européen de réminiscence à Londres, Royaume-Uni

- les associations « Migrations et développement », Ancrages, la SIMADE, ATD Quart monde, RESF, Approches Cultures et Territoires, différents centres sociaux travaillant avec des groupes de personnes en situation de migration à Marseille, France

- la CGIL à Ravenne, Italie

- Banlieues d’Europe

Les partenaires européens n’ont pas eu un grand impact dans le nombre d’envois de candidature. A la fois car la plupart étant eux-mêmes pris dans leurs propres projets, ils n’ont pas assuré un vrai travail de relais de l’information, (à l’exception, à notre connaissance, de la CGIL à Ravenne et de Banlieues d’Europe) et en raison de la durée des ateliers : 10 jours effectifs dont 2 autres pour le voyage, cela n’a pas été évident pour beaucoup de se libérer de leurs responsabilités professionnelles et familiales, y compris pour les participants provenant du territoire marseillais.

En revanche, l’information diffusée par les agences nationales éducation-formation des différents pays d’Europe, a très bien fonctionné.

Concernant le réseau d’associations marseillaises citées ci-dessus, le relais a bien été assuré pour celles ayant déjà des connections avérées avec les Têtes de l’Art, mais là encore, beaucoup de personnes, au préalable intéressées, n’ont pu prendre part aux ateliers en raison des implications importantes demandées.

Le processus de sélection

A chaque personne intéressée par les ateliers thématiques « l’entre-deux », nous avons fait parvenir un dossier de présentation plus complet (que vous trouverez en annexe en version française) ainsi qu’un formulaire de présentation (cf en annexe VF), permettant de nous aider à cibler davantage notre groupe-cible tout en veillant à sélectionner des personnes aux parcours personnels, professionnels, de pays de résidence et d’âges très différents. 

Ayant remarqué que les candidatures provenant de l’information des agences nationales Europe éducation-formation étaient nombreuses, nous avons été attentifs à ne pas privilégier que des personnes ayant déjà une ou plusieurs expériences de projets européens. Nous avons également estimé important d’accueillir des participants dont la volonté et les moyens à mettre en œuvre semblaient avérés pour partager les résultats et les productions des ateliers.

La maîtrise du français n’était en rien un critère déterminant pour participer aux ateliers, étant donné la thématique. Cependant seulement un peu moins d’un tiers ne parlait pas du tout ou très peu le français.

Il semble que naturellement les candidats ne portent pas leur choix sur des ateliers se déroulant principalement dans une langue non maîtrisée.

Après réception des candidatures, les intervenantes et la coordinatrice ont procédé à la sélection des participants qui ont dû valider leur participation en renvoyant le formulaire d’inscription. Pour se prémunir d’éventuels désistements, nous leur avons demandé de signer une lettre d’engagement (cf en annexe) et une autorisation d’absence signée de leur employeur ou de l’université pour les étudiants (cf exemple en annexe).

Nous avons reçu au total plus de 20 candidatures de participants hors France pour 10 places et 5 candidatures réelles sur le territoire marseillais pour 3 places (une dizaine d’appels ou de mails supplémentaires pour prendre davantage de renseignements. Beaucoup n’ont pas donné suite pensant qu’il s’agissait d’ateliers libres ne demandant pas un engagement sur les 10 jours). 2 désistements ont eu lieu : 1 participante roumaine pour des raisons médicales concernant un proche de sa famille (après la réservation de son billet d’avion non remboursable…) et 1 participante italienne vivant à Marseille, trouvant des difficultés pour la garde de son enfant en bas âge.

5 candidatures nous sont arrivées hors délai.

Nous pensons avoir atteint notre groupe cible : hétérogène mais cohérent au regard des critères cités ci-dessus.




3.3. Reconnaissance des connaissances acquises

	Quelles dispositions avez vous prises pour la reconnaissance des connaissances et pratiques apprises par les participants dans le cadre de l’Atelier ?

	Nous leur avons délivré un exemplaire original de l’attestation de présence individuelle aux ateliers thématiques « l’Entre-deux » et de l’attestation de participation au temps préparatoire proposé par la sociologue Françoise LORCERIE.

Nous avons pris contact avec l’Agence nationale Europe-éducation formation pour mettre en place, comme nous l’avions prévu, l’Europass mobilité, mais les explications apportées nous ont fait comprendre que cela appartient à la structure d’envoi de chaque participant, de mettre en place un tel dispositif pour que nous puissions par la suite, remplir les documents délivrés à chacun, pour attester de leur participation. 

	


3.4. Evaluation et suivi

	Indiquez comment vous avez évalué et suivi l’avancement et l’impact de l’Atelier (ex: sessions régulière d’évaluation, questionnaires auprès des participants etc.) Joindre en Annexe un exemple d’outil d’évaluation utilisé.

	La coordinatrice et médiatrice a été présente régulièrement durant les ateliers. Elle a eu en charge de s’assurer de la bonne préparation des contenus, supports pédagogiques des ateliers, de la mise à disposition du matériel nécessaire et du respect ou de l’adaptation du programme permettant un bon déroulement des ateliers.

Au niveau des participants :

En amont des ateliers : à travers le formulaire de présentation des participants, un diagnostique des attentes de chacun, au regard de la présentation des ateliers et du programme qui leur a été annoncé, a été établi. D’une part, pour permettre d’adapter au mieux, en amont, le déroulement des ateliers, les supports pédagogiques et le matériel nécessaire ; et d’autre part pour pouvoir le mettre en perspective avec l’évaluation finale établie par les participants.

Pendant les ateliers : les évaluations et propositions de chacun se sont faites de façon orale au fur et à mesure des ateliers, à la fois de façon aléatoire et informelle, en individuel et en groupe, pour répondre aux remarques et questions du moment ; et en aménageant des temps de paroles en groupe plus formels: un à mi-parcours (l’avis de chacun a notamment été recueilli sur la présence de la caméra lors des temps de travail. Une décision collective a donc été prise pour réglementer son utilisation en fonction des exercices abordés. A quels moments est-elle susceptible d’être intrusive ? A quels moments est-elle un outil pour partager par la suite, l’expérience vécue ?) Enfin, le dernier jour, une matinée de bilan par la transmission et la réappropriation d’exercices proposés durant les ateliers et un temps de parole individuel et en groupe « à chaud », en étant soit enregistré, soit filmé. 
Après les ateliers : une évaluation finale écrite « à froid », effectuée par les participants, basée sur une grille d’évaluation, concernant aussi bien le contenu des ateliers que le séjour dans sa globalité.  




	Quelles ont été les principales conclusions et conséquences de l’évaluation et des actions de suivi ?

	En amont : il est apparu qu’une préparation d’ordre linguistique n’était pas nécessaire et n’était pas souhaité par l’ensemble des participants, conscients que quelques jours ne changeraient pas la donne et au vu de la thématique des ateliers ne nécessitant pas la maîtrise de la langue du pays d’accueil. En revanche, il apparaissait que la plupart des participants sélectionnés souhaitait un éclairage plus théorique, venant compléter une approche pratique et sensible principalement proposée durant les ateliers. D’où la mise en place d’un temps préparatoire avec la sociologue Mme Lorcerie.

Pendant les ateliers : l’utilisation de la caméra a été adaptée et regroupée sur des temps précis pour ne pas gêner certains participants et respecter leur droit à l’image (explication plus en détails p.15). 

Un temps de présentation plus « classique » des structures et régions d’origines de chaque participant a été aménagé. Certains désiraient montrer des photos, vidéos ou autres documents pour partager son quotidien ou son contexte professionnel, en dehors des ateliers et des moments plus informels qui donnaient également cette occasion. 

Par contre, nous n’avons pu aménager davantage de temps libre et de visites de Marseille et sa région, comme cela a pu être demandé par certains participants, considérant que cela allait diminuer les temps de formation. Nous avons cependant adapté le contenu d’une séance en extérieur, dans le quartier historique de Marseille : le panier, parce qu’il y avait un lien également avec la soirée conte-musical. Nous avons essayé aussi certains jours d’aménager les horaires des ateliers (en commençant plus tôt ou en réduisant le temps du déjeûner) pour leur permettre de se libérer plus tôt l’après-midi et aller à la découverte de la ville.




3.5. Pérennité

	Prévoyez vous d’organiser à nouveau cet Atelier, sous quelle forme et avec quel type de financement ?

	L’association envisage de proposer de nouveau ces ateliers, avec la possibilité de varier les supports artistiques et s’appuyant sur la richesse des parcours d’autres intervenants à :

- différents centres sociaux ou organisations travaillant en lien avec des migrants ou effectuant un travail de recherche sur les questions des migrations, de l’exil, de l’intégration, de la transmission des cultures (rien qu’à Marseille, la liste est déjà longue…). Les financements pourraient être, dans ce cas de figure, croisés avec une participation de la structure et un financement politique de la ville.

- des organismes de formations de langues étrangères ou de cours d’alphabétisation.

- aux IUFM ou aux rectorats gérant les spécialisations d’enseignants pour l’accueil d’élèves nouvellement arrivés en France. 

-aux centres de formations européens partenaires cités précédemment.

-dans le cadre des programmes jeunesses de l’Union Européenne pour des échanges culturels de jeunes en Europe ou avec des pays tiers.




3.6. Problèmes/obstacles rencontrés
	Quels problèmes/obstacles avez-vous rencontrés pendant la mise en œuvre de l’Atelier et comment les avez-vous résolus ? 

	 FORMCHECKBOX 
Retard dans la réception du contrat ou du paiement

 FORMCHECKBOX 
Charge administrative lourde

 FORMCHECKBOX 
Problèmes de communication

 FORMCHECKBOX 
Manque de soutien en interne dans votre organisation 
	 FORMCHECKBOX 
Problèmes d’organisation au sein de l’institution/organisation

 FORMCHECKBOX 
Problèmes linguistiques

 FORMCHECKBOX 
Manque de fonds

X Autres problèmes : veuillez préciser : 

1/ Sensibilités différentes face à la caméra. Dilemne entre renoncer à la prise d’images au nom d’une minorité, pour la réalisation du DVD final et devoir de trouver les moyens appropriés pour permettre un partage et une diffusion de l’expérience vécue.

2/ Désistement d’une participante roumaine après réservation de ses billets d’avion

	Si vous avez coché des cases, veuillez commenter:

1/ Une personne en particulier était très mal à l’aise en présence d’une caméra, même si elle était hors champs et que nous lui avons assuré qu’aucune image ne serait prise d’elle. Nous avons dû par conséquent interrompre le tournage des premières séances d’ateliers, jusqu’à ce qu’on organise un temps de paroles partagées pour recueillir l’avis de chacun et réexpliquer les raisons de la présence d’une caméra. La majorité ont approuvé le besoin et l’intérêt d’avoir un support DVD comme outil pour se remémorer l’expérience vécue, la partager avec leurs proches ou collègues ou pour diffusion plus large. Il a été rappelé cependant que rien ne pourra remplacer le fait de proposer à leur tour à d’autres personnes d’expérimenter directement les exercices abordés durant les ateliers, pour partager de façon pertinente ce qui a été vécu. 

Un compromis a été trouvé : lors des temps de recherches, où les participants s’ouvrent et s’exposent, une prise de son uniquement permettra de retracer les échanges. Ceux qui le souhaitent pourront partager leurs écrits ou créations plastiques pour témoigner au sein du DVD. Seuls les moments de « représentations », où individuellement ou par groupes ils présentent les résultats de l’exercice, pourront être filmés. 

2/ Nous avons recontacté les candidats sur liste d’attente, dont le profil était complémentaire au reste du groupe, et selon les critères de sélection énoncés précédemment. Nous n’avons cependant pas pu nous faire rembourser les billets d’avion dans la mesure où il s’agissait de billets lowcost, non échangeables et non remboursables.



	


3.7. Suggestions/recommandations

	Veuillez indiquer tout commentaire ou suggestion pour l’amélioration de l’action Ateliers Thématiques du programme Grundtvig. 

Vos recommandations sont particulièrement importantes puisqu’il s’agit de la première année d’existence des Ateliers.

	Dans son ensemble, le dispositif est bien pensé et permet une grande richesse et diversité des propositions d’ateliers. Financièrement, le versement en amont de 80 % de la somme allouée ne met pas les structures dans une fragilité financière, leur causant des difficultés de trésorerie, ce qui est très appréciable pour les petites ou moyennes structures comme la nôtre.

Quelques points cependant à faire évoluer, à notre sens :

· Le forfait par participant pour financer l’organisation du séjour augmente, en fonction du nombre de jours. Cependant, le forfait organisation est fixe indépendamment du nombre de jours, ce qui n’avantage pas les structures faisant une proposition sur 10 jours. La somme de travail et pour la préparation et pour le suivi des ateliers est beaucoup plus importante pour 10 jours d’ateliers que pour 5 jours…Nous avons d’ailleurs remarqué que les montants alloués en 2011 ont baissé, à la fois pour le forfait séjour que pour le forfait organisation, ce qui nous paraît mettre en péril à l’avenir le renouvellement de propositions ambitieuses et innovantes et la qualité du suivi.

· De la même façon qu’on peut demander un soutien financier complémentaire pour l’organisation de temps préparatoires, une enveloppe spécifique devrait pouvoir être allouée, en fonction du caractère innovant des ateliers, pour la conception, la réalisation et l’édition d’outils de valorisation et de partage d’expériences de qualité.

· La prise en compte des dépenses de transports non remboursables pour les participants s’étant désistés. Dans notre cas, nous avons cherché à nous prémunir de désistements en mettant en place une lettre d’engagement à signer, clarifiant les termes de la participation de la personne, son implication durant les 10 jours d’ateliers, les raisons que nous estimions valables pour d’éventuelles annulations, ainsi qu’une autorisation d’absence de l’employeur ou de l’université pour les étudiants. Quid cependant de participants annulant leur venue pour des raisons non justifiées ? Nous n’avons d’une part aucun moyen simple et efficace pour leur faire rembourser les dépenses engagées, et d’autre part, cela ne nous apparaîtrait pas équitable, si l’on prend en compte les niveaux de vie disparates des différents pays d’Europe. Le prix d’un billet d’avion peut parfois représenter un mois de salaire voire plus pour certains citoyens européens. Leur demander un remboursement serait donc impensable.




partie B – Les participants

Veuillez indiquer dans le tableau ci-dessous les informations sur tous les apprenants ayant participé à l’Atelier. Tous les participants (y compris les participants français) doivent remplir un rapport final d’évaluation selon le modèle en Annexe 1. Tous ces rapports individuels d’évaluation doivent être joints au Rapport final.

Ajouter des lignes si nécessaire

	N°
	Nom et Prénom
	Pays d’origine
	Sexe

 (M/F)
	Age
	Durée du séjour

Hors voyage
	Forfait voyage et séjour demandé (A)
	Frais de préparation

(oui / non)

(1)
	Subvention requise pour les coûts de préparation (B)
	Besoins spéciaux (oui / non)

(2)
	Subvention requise pour les besoins particuliers (C)

	1
	CATANI Samantha
	Italie
	F
	32
	10
	2114
	oui
	oui
	non
	non

	2
	CALDERONI Alice 
	Italie
	F
	32
	10
	2114
	oui
	oui
	non
	Non

	3
	VASILEVA Desislava
	Bulgarie
	F
	40
	10
	2114
	oui
	oui
	non
	non

	4
	MESERDZHIEVA Evgenia
	Bulgarie
	F
	23
	10
	2114
	oui
	oui
	non
	Non

	5
	PIMENTA Pedro
	Portugal
	M
	70
	10
	2114
	oui
	oui
	non
	non

	6
	SANDULESCU Cristina Bombonica
	Roumanie
	F
	41
	10
	2114
	oui
	oui
	non
	non

	7
	SAVIN Irina Isabella
	Roumanie
	F
	44
	10
	2114
	oui
	oui
	non
	non

	8
	SOARE Danut-Cosmin
	Roumanie
	M
	20
	10
	2114
	oui
	oui
	non
	non

	9
	VASILESCU Florica Mieta
	Roumanie
	F
	60
	1O
	2114
	oui
	oui
	non
	non

	10
	SZYMANKIEWICZ Alicja
	Pologne
	F
	49
	10
	2114
	oui
	oui
	Oui (maladie cardiaque non signalée au préalable par la participante)
	Oui (frais de taxi supplémentaires, organisation particulière des repas le soir etc.)

	11
	KANDEL Muriel
	France
	F
	42
	10
	0
	oui
	non
	non
	non

	12
	PITEL Roxana
	Roumanie
	F
	32
	10
	0
	oui
	oui
	non
	non

	
	TOTAL des apprenants par pays

(Ex : France : 3 / Pologne : 2 etc)
	France 1/12

Roumanie 5/12

Pologne 1/12

Italie 2/12

Bulgarie 2/12

Portugal 1/12
	Nbre total d’hommes: 2

Nbre total de femmes: 10


	Age moyen: 40,4


	
	Total A frais de séjour :

21 140 €


	
	Total B frais de préparation:

1 650 €
	
	Total frais besoins particuliers:

100 €


(1) Veuillez détailler les activités de préparation entreprises pour chaque apprenant concerné (en reportant son n°)
	Etant donné qu’une préparation d’ordre linguistique n’était pas nécessaire et n’était pas souhaité par l’ensemble des participants (informations recueillies via le formulaire de présentation), et qu’il apparaissait que la plupart des participants sélectionnés souhaitait un éclairage plus théorique, venant compléter une approche pratique et sensible principalement proposée durant les ateliers, nous avons mis en place un temps préparatoire avec la sociologue Mme Lorcerie.

Un temps préparatoire a été assuré par la sociologue Françoise LORCERIE, chercheuse au CNRS, affectée à l'IREMAM (Institut de recherches et d'études sur le monde arabe et musulman, part de la Maison méditerranéenne des sciences de l'homme, à Aix-en-Provence) sur « l’entre-deux » vu à travers les sciences sociales et à partir des questions des intervenants et participants.

 
Françoise Lorcerie a fait de nombreux travaux de recherche sur les questions d’interculturalité, de migration, d’intégration etc. et est l’auteure de nombreuses publications comme :

· La " scolarisation des enfants de migrants " : fausses questions et vrais problèmes, in Philippe Dewitte (dir.), Immigration et intégration, l'état des savoirs, Paris, La Découverte, 1999, p. 212-221.

· Immigration et cohabitation culturelle en Europe : une histoire en commun, Hermès 23-24, 1999, p. 177-184.

· Sur la scolarisation des enfants d'immigrés en France, Insaniyat - Revue algérienne d'anthropologie et de sciences sociales (6), sept.-déc. 1998, p. 19-38.

· Les habits neufs de l'assimilation en France, in Ida Simon-Barouh, Véronique De Rudder, dirs., Migrations internationales et relations interethniques. Recherche, politique et société, Paris, L'Harmattan, 1999, p. 297-344.

· La lutte contre les discriminations, ou l'intégration requalifiée, VEI Enjeux (121), juin 2000, p. 69-81, dossier : " L'universel républicain à l'épreuve. Discrimination, ethnicisation, ségrégation "

· L'étranger face au droit et au regard du droit : aspects sociologiques des recherches, in Philippe Kahn, dir., L'Etranger et le droit de la famille. Pluralité ethnique, pluralisme juridique, Paris, La Documentation française, Mission de recherche " Droit et justice ", 2001, p. 75-114

· Comment vivre ensemble ? Perspectives françaises, in Yannick Resch, dir. Définir l'intégration ? Perspectives nationales et représentations symboliques, Montréal, XYZ Editeur, 2001, p. 33-60.

· Retour sur l'assimilationnisme français, in Roselyne de Villanova, Marie-Antoinette Hily, Gabrielle Varro, eds., Construire l'interculturel ? De la notion aux pratiques, Paris, L'Harmattan, 2001, p. 15-31.

· Education interculturelle : état des lieux, Ville Ecole Intégration Enjeux (129), juin 2002, p. 170-189, dossier " L'école et les cultures "

L’intervention de Françoise LORCERIE a été, selon nous, un temps préparatoire important car il a permis d’aborder les concepts clefs de l’interculturalité, de préciser des terminologies ou en tous cas d’en débattre et de répondre aux questions des intervenants et participants comme:


- Qu'est-ce que s'intégrer? Quelles en sont les limites?

- Est-ce que le rassemblement en communautés empêche la rencontre entre les cultures? 

- La question de la langue. Quelle est la langue de l'entre deux? Comment envisager les langues des deux rives, l'une par rapport à l'autre, dans leur bagage émotionnel, dans leur utilisation selon les circonstances...?
- Selon vous, qu'est-ce qui nous éloigne de relations d'échanges sans prédominance, entre les cultures? Et qu'est-ce qui nous en rapproche?
- Que signifie le mouvement du retour? Pourquoi retourner dans le pays que l'on a quitté? Dans quelle attente? Avec quoi arrive-t-on dans le pays perdu puis retrouvé?
- Selon vous, est-ce qu'un monde sans frontière est possible, envisageable, judicieux? A quand remonte les frontières? Est-ce qu'il y a toujours eu des frontières? Comment étaient-elles construites, vécues, pensées? Comment peut-on penser le monde de demain et ses frontières?
- Qu'est-ce qui motive le besoin de savoir d'où vient une personne, dans la rencontre? Cette question qui vient rapidement : d'où viens-tu? D'où vient ce besoin d'être raccroché à une terre ? 
- Est-ce qu'à renforcer les identités individuelles, culturelles, nationalistes, on n'augmente pas les gouffres qui empêchent l'accueil des différences, qui séparent les peuples?


Ce temps préparatoire a, par conséquent, eu pour objectif de mettre en perspective la thématique traitée par la suite, durant les ateliers, avant de l’aborder à travers une approche plus sensible et artistique.




(2) Veuillez détailler les besoins particuliers et les frais occasionnés pour chaque apprenant concerné (en reportant son n°)

Rappel le financement des frais occasionnés pour la participation d’apprenant ayant des besoins spécifiques ne pourra être prise en compte que si ceux-ci ont été prévus dans le budget initial lors de la candidature

	35 € annulation billet de train. 65 € taxi spécial 




partie C – Declaration des Dépenses Effectives

Veuillez vous reporter à l’Annexe 1 pour le rappel des barèmes forfaitaires. Les montants indiqués doivent être cohérents avec les informations fournies dans la partie B.

Rappel : le montant de la subvention définitivement accordée ne pourra jamais être supérieur à la subvention contractuellement approuvée. Le calcul du solde sera fonction du respect des obligations contractuelles.

	Veuillez fournir les informations sur les dépenses engagées. 


	

	
	A

(nombre réel de participants)
	B

(subvention par participant)

(en €)
	TOTAL en €
(A x B)


	Subvention pour frais de déplacement et de séjour des participants 

Report du nombre d’apprenants éligibles

Cf Barème Tableau 1 Annexe 1
	10
	    2 114
	  21 140 €

	Frais de préparation

Report du nombre d’apprenants ayant bénéficié d’une préparation 


	10
	150
	    1 500 €

	Subvention pour l’organisation
	  8 000 €

	Besoins particuliers

Organisation transports adaptés pour personnes ayant un problème cardiaque

Remboursement avion Aller/Retour pour participante roumaine s’étant désistée
	       100 €

      137,38 €

	FINANCEMENT TOTAL DEMANDE

	30 877,38 €


ANNEXE 1 :RAPPEL DES REGLES BUGDETAIRES

Se référer aussi à l’Annexe III du contrat

Rappel : la subvention finale approuvée à l’issu du rapport final ne pourra en aucun cas être supérieure à la subvention accordée contractuellement. Aucun transfert n’est possible d’une ligne budgétaire à l’autre. Veuillez vous reporter à l’Annexe III de votre contrat.

Les catégories suivantes de frais éligibles peuvent être couvertes par la subvention de l’Atelier :

A. Frais d’organisation (montant fixe forfaitaire)

Les frais d’organisation sont relatifs à la préparation de l’Atelier, à sa réalisation et à son suivi. Les frais d’organisation comprennent les frais liés à la production de documents ou de supports éducatifs, la location de salles de conférence ou de formation, la location d’équipement, les sorties éducatives, les excursions, etc. qui font partie du programme de l’Atelier, les activités d’information, la traduction et l’interprétariat, les tâches de secrétariat et d’administration du projet, etc.

Les frais de déplacement et de séjour du personnel de l’Organisateur de l’Atelier voyageant pour l’Atelier et des experts externes apportant une contribution à l’Atelier sont également éligibles, en tant que frais d’organisation.

En France, le montant forfaitaire applicable pour l’organisation d’un Atelier est de 8000€.
B. Frais de déplacement et de séjour (montant fixe forfaitaire)

Les frais de déplacement et de séjour pour un maximum de 20 apprenants issus des pays participants au Programme LLP, en rapport direct avec leur participation à l’Atelier, seront considérés comme éligibles dans le cadre de cette rubrique, à condition que ces apprenants viennent d’autres pays que celui où l’Atelier est organisé. Des apprenants supplémentaires pourront participer, à condition que leurs frais soient couverts par d’autres sources. 

Les frais de déplacement et de séjour des apprenants sont comptabilisés sur la base d'un barème forfaitaire par participant comme indiqué dans le Tableau 1 ci-dessous :
Rappel : les apprenants du pays hôte de l’Atelier peuvent participer mais ne peuvent pas recevoir un soutien financier de la part de Grundtvig.

Tableau 1. Barème forfaitaire par participant pour les frais de déplacement et de séjour

	
	Barème par participant pour la durée de l’atelier 

Une somme forfaitaire a été automatiquement incluse pour les jours d’approche

	Pays où l’Atelier est organisé
	5 jours
	6 jours
	7 jours
	8 jours
	9 jours
	10 jours

	FRANCE
	1500
	1750
	1841
	1932
	2023
	2114


Note :

A condition que ces frais aient été prévus dans le budget accordé. Si des participants ont des besoins spécifiques ou résident dans des pays et territoires d’Outre-mer et des régions ultra périphériques éligibles au programme ou si leur destination est l’un de ces territoires, les frais réels de déplacement pourront être remboursés intégralement, quelle que soit la durée de l’atelier. Cette prise en charge des frais réels doit avoir été approuvée préalablement par l’Agence nationale. Elle aura dû être demandée par le bénéficiaire soit avant la signature du contrat soit au cours de la période couverte par le contrat. Toute imputation a posteriori sera refusée.

C. Frais de préparation

Une contribution forfaitaire de 150 euros par participant pour contribuer à couvrir les frais de préparation engagés par les apprenants pourra être accordée. 
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